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NEWSLETTER DE JUIN 2019

Dernière minute ( 9 juillet à l’aube) : grosse évacuation forcée à Calais.

LE MOT DU PRESIDENT

Ahurissant !
Le Président Macron a proclamé très solennellement :
Après cette coupe du monde,
Le  football féminin ne sera plus jamais le même  
Ahurissant !
« En même temps »
Aucun mot pour «  CAPITAINE COURAGE » !
Cette femme qui a mis sa liberté en jeu
Pour sauver des vies 
en affrontant l'extrême droite italienne
Simplement ahurissant
Et bien triste !
Mais voilà après les millions de supporters pour le football masculin
Voici  la manipulation liberticide télévisuelle pour le football féminin
Tout cela sur fond électoraliste
Cela serait la seule excuse …

Et au fait 
si le gouvernement du Vatican
accordait son pavillon à un bateau humanitaire 
cela interpellerait les pays européens 
et pourrait faire évoluer la situation de nos Amis 
et sauver de très nombreuses vies

ahurissant ….

Jean-Claude Lenoir.



LES EVENEMENTS DU MOIS

Sur les deux sites, de plus en plus d’arrivées, 
souvent à pied, en suivant les autoroutes…

Mardi 25, une petite fille de moins de dix ans, est 
arrivée à Calais à bout de forces, après avoir 
marché  trente jours avec les adultes.

Le 18 juin, le nombre de migrants sur Calais était 
évalué à 550 et le nombre sur Grande-Synthe à 760.

Inversement, avec les congés d’été, le nombre de bénévoles diminue et certains jours nous avons du 
mal à constituer des équipes suffisantes…

CALAIS.
C’est la même chose depuis des mois maintenant : les démantèlements se succèdent sur tous les 
camps, certains les jours pairs, certains les jours impairs, partout un jour sur deux, même le 18 juin 
sous une pluie battante. Et les associations ont toujours plus de mal à remplacer le matériel confisqué.

Les tracasseries continuent :
        - Les grillages se prolongent, avec les barbelés aux lames de rasoirs, caractéristiques de Calais,     
          pour empêcher l’installation à des endroits de plus en plus nombreux. : 

Ici, rue des Mouettes, le 3 juin.

   - La police varie les horaires d’intervention, pour surprendre nos amis au moment où ils ne           
      s’y attendent plus (ou pas encore) : avant  8 h 30 les 10 et 12 juin, après 11 heures moins le          
     quart le 14 juin.
   - On nous rapporte de plus en plus de brimades : des gars pieds nus vendredi 7, dimanche 9           
      et lundi 24 accusent les CRS. Lundi 24, à Marck, les jerrycans pour aller chercher l’eau ont          
      été écrasés, par la police encore selon nos amis. En tout cas, ils sont bel et bien écrasés et            
      portent des traces de pneus… Une autre fois les gendarmes ont uriné sur leur pain, nous             
      disent-ils. Bien sûr nous ne sommes pas témoins des faits, mais quel intérêt auraient de               
      jeunes gars affamés à se priver de pain pour le plaisir d’accuser les forces de l’ordre ?

Belinda Welton

Inès Coutinho



      - L’apport d’eau potable par la Vie Active a été supprimé à Marck où ils sont à plus d’un                
      kilomètre du point d’eau le plus proche…

Les arrivées de familles se multiplient ainsi que les arrivées de personnes déboutées de l’asile dans 
d’autres pays d’Europe : mardi 25, deux d’Allemagne, dont l’une avec un bébé de six mois.
Les Anglais ne sont pas en reste pour leur compliquer la vie : nous avons vu revenir, renvoyés du 
Royaume Uni, deux Iraniens qui affirment ne pas être dublinés, mais qui ont été renvoyés juste au 
moment où ils déposaient leur demande d’asile… et deux Afghans qui étaient là-bas depuis trois ans 
et demi.

GRANDE-SYNTHE.

LA nouvelle de cette fin de mois est la décision du Conseil d’Etat, où nous étions en appel, après 
l’échec du référé liberté du 6 mai dernier :
Article 1er de l’ordonnance du 21 juin :
« Il est enjoint au préfet du Nord, d’une part, de mettre en place, dans un délai de huit jours à compter 
de la notification de la présente ordonnance, des maraudes d’information à l’intérieur et autour du 
gymnase de l’Espace Jeunes du Moulin à l’occasion desquelles des documents dans les langues 
principales, dont le Sorani, seront remis aux migrants pour les informer de leurs droits, en tant que 
demandeurs d’asile, de mineurs non accompagnés ou de bénéficiaires d’un hébergement d’urgence et, 
d’autre part, d’installer, dans le même délai, des points d’eau, des cabines de douches et des sanitaires en 
nombre suffisant à proximité de ce gymnase. »
C’est une victoire même si nous n’avons rien obtenu en matière d’hébergement ou de nourriture.

La « Voix du Nord » du dimanche 30 juin nous 
apprend l’installation de « vingt cabines de 
toilettes mobiles, un point d’eau de huit 
robinets et deux modules – l’un de cinq 
douches, l’autre abritant des toilettes réservées 
aux femmes. »

Cinq douches, ce n’est pas beaucoup. Mais il doit 
y avoir d’autres modules installés… 

Cette décision ne devrait pas mettre fin à l’organisation récente (avec la CUD) de douches dans un 
gymnase de Dunkerque : un créneau par semaine pour les hommes seuls (géré par DROP), un 
créneau pour les familles (géré par le Womens Center) et un créneau pour les MNA (géré par 
RYS). Cette organisation était un gros progrès mais ne permettait d’offrir que 18 douches avec eau 
chaude, par jour, ce qui restait très insuffisant vu l’effectif actuel de nos amis. Depuis la dernière 
semaine de juin, un nouveau gymnase dunkerquois les accueille avec la même organisation mais 
sans limitation d’eau chaude.
Toutes ces possibilités, même encore limitées, sont un progrès indiscutable !

La très grande majorité des 
migrants de Grande-Synthe 
reste concentrée dans et 
autour du gymnase de l’Espace 
jeunes du Moulin.
Les tentes sont de plus en plus 
nombreuses.

Avec la chaleur il y en a aussi qui dorment 
à la belle étoile.

Martine Huyvaert
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Et derrière le gymnase on voit maintenant des installations qui rappellent le Maroc aux 
grands voyageurs…

… et la grande Jungle démantelée en octobre 2016 aux vieux bénévoles qui ne sont pas allés 
plus loin que Calais : Il y a au moins trois restaurants…

… et aussi les vendeurs de cigarettes de contrebande par ci par là, mais ils ne veulent pas être 
photographiés.

Les familles depuis le 17 mai ont rejoint les hommes 
seuls et la salle dans laquelle elles étaient hébergées au 
cours de l’hiver 2017-2018. C’est cette même salle qui a 
servi de salle à manger aux hommes tout l’hiver 2018-
2019. 
Mais beaucoup préfèrent un peu plus d’intimité dans 
une tente derrière le gymnase.

Avec l’augmentation du nombre, les installations dans les bois sont de plus en plus 
nombreuses.
Les Pakistanais restent la cible des forces de l’ordre : démantelés au mois deux fois par 
semaine…

Terminons par une note optimiste, avec un extrait d’un CR de distribution : « Un homme est 
venu nous voir avec un grand sourire à la fin de la distribution pour nous remercier de ce que 
nous faisons. Il pense que nous venons d'une autre planète. » 

Claire Millot.

Josette Wambst
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Belinda Welton



LA HARPE ET LES FAMILLES

Le jeudi 13 juin, Belinda et sa harpe sont de retour parmi nous, à Grande-Synthe.
Une fois rentrée, elle a mis par écrit ce qu’elle a vécu ce jour-là.

Lorsque j’ai appris que les familles étaient à nouveau dans la petite salle du gymnase, j’ai ressenti 
comme une urgence…
J’ai tout de suite revu tous ces enfants désœuvrés tournant en rond entre les barrières de 
séparation drapées des couvertures de la nuit en guise de tentures pour donner à chaque famille un 
semblant d’intimité dans leurs deux mètres carrés du gymnase…
J’avais cette intuition d’y être comme attendue et je ne m’étais malheureusement pas trompée…

A peine entrée dans la salle, ma petite harpe 
sous le bras cherchant un espace où 
rassembler les enfants,  j’entends une petite 
voix haut perchée crier : « I know you ! »
Un seul espace famille resté disponible tente 
de contenir tous les enfants qui s’installent 
les uns contre les autres émerveillés par 
l’instrument que la plupart n’ont jamais vu 
et qu’ils appellent une guitare.
Je dis la plupart car il y en a une qui la 
connaît bien et qui me saute au cou 
spontanément !
Nos regards se croisent et je reconnais ces 
yeux brillants d’intelligence : « Pouney ! »

« You remember my name ? » me répond-elle incrédule.
Je suis soudain transportée auprès de Yolaine sur le camp iranien de Calais en plein hiver, le 3 janvier 
précisément.
Il bruine, il fait froid et le feu de camp réchauffe les corps et les cœurs tant bien que mal alors que les 
pieds pataugent dans la boue glacée.
Je venais de chanter Let Them Fly quand l’un des jeunes Iraniens assis sur un tronc tout près me montre 
sur son téléphone : « Why do you cry ? (Pourquoi tu pleures ?)»
La fumée du feu de cagettes mouillées y est pour quelque chose mais face à son regard parlant je n’ai 
pas le courage de lui mentir et lui réponds : « Je pleure parce que j’ai honte de vivre dans un pays qui 
ne soit pas capable de mieux vous accueillir.
Je suis triste de vous voir vivre dans des conditions si inhumaines. »
C’est à ce moment-là précisément que Pouney est entrée dans ma vie. Comment l’oublier ?
Une jolie petite fille de 7/8 ans qui accourt en s’éclaboussant de boue pour venir découvrir la harpe 
posée près du feu.
Quelle joie dans ses éclats de rire ! Et pourtant elle ne joue que d’une main, l’autre est couverte d’un 
bandage sale.
Toute joyeuse, elle me dit qu’elle a appris l’anglais toute seule.
Tant bien que mal, tout en jouant de la harpe, elle me raconte, me parle du feu, de la traversée, les mots 
se mêlent et s’emmêlent entre l’anglais, le français et sa langue.
Je comprends que sa maman est à l’hôpital au chevet de son petit frère, aux urgences pour soigner ses 
brûlures dues au moteur du pneumatique qui a pris feu en tentant de traverser la Manche le jour du 
premier de l’an…
2019 ne commence pas pour tous de la même manière…
Quelle surprise de la revoir 6 mois plus tard à Grande-Synthe quelques kilomètres plus loin !
Au moins la voilà à l’abri sous un toit avec un repas chaud qui vient d’être servi… Merci Salam !



Elle disparaît en courant et revient l’instant d’après avec un petit bout de chou de 2/3 ans, sa maman et 
son papa, lui aussi croisé au camp de Calais.
Grande émotion de rencontrer la petite famille réunie et souriante.
L’instant d’après j’invite chaque enfant à venir découvrir la harpe.

Un garçon d’une dizaine d’années me fait signe 
en me montrant son petit frère assis entre ses 
jambes qui pose les pieds nus sur la harpe.
Mohamed, migrant et handicapé, double peine 
pour cet enfant de 6 /7 ans.
Je peux voir qu’il ressent les vibrations de 
l’instrument car il bouge la tête au rythme de 
la musique.
Petit à petit il entre en confiance jusqu’à venir 
s’asseoir sur mes genoux…
Sa main se tend prudemment vers les cordes de 
la harpe jusqu’à oser les toucher puis les faire 
sonner !
La maman de Mohamed me dit qu’il est 
malade, autiste, en faisant signe de la main…
Elle s’approche et lorsqu’ils jouent ensemble 
sur l’instrument, le sourire de Mohamed est 
tellement radieux qu’il n’a plus du tout l’air 
d’un enfant différent .
C’est son grand frère tout fier qui nous prend 
en photo… comme il est heureux de voir son 
petit frère être content de réussir ! Quelle belle 
victoire sur la Vie !

Une nouvelle famille vient s’installer au gymnase, nous devons libérer le petit espace entre les 
barrières pour aller nous installer dans le hall d’entrée où quelques adultes n’ont pas su résister à la 
tentation de venir s’essayer à la harpe aussi .
Ce 13 juin 2019 fut particulièrement fort en émotion et en joies malgré les circonstances…
Je garde précieusement dans mon cœur ces moments cadeaux de la vie auprès des enfants…
 
Texte et photos : Belinda Welton

AUTRES TEMPS, AUTRES LIEUX, MÊME COMBAT...

LES EMIGRANTS BELGES D’HIER, 
UN MIROIR POUR AUJOURD’HUI.

(Exposition du Conseil Bruxellois de Coordination Sociopolitique).



DES ETRANGERS REJETES, PEU FREQUENTABLES…

…ET QUI VIENNENT PRENDRE LE TRAVAIL 
DES AUTRES :

ET DES PASSEURS SANS SCRUPULES :

Photos : Marie Simar



AFGHANISTAN

L’indice mondial de la paix 2019 a classé 163 pays en fonction du degré de paix et de 
sécurité.
La France n’est classée qu’à la 60e place, au niveau du Vietnam (57e) ou du Sénégal (58e) et loin 
derrière l’Allemagne (22e), l’Italie (39e) ou le Royaume-Uni (45e)

À l’inverse, l’Afghanistan est considéré comme le pays le plus dangereux du monde.
Que répondre à cela? 
- Sinon qu'il est URGENT que la femme et les enfants d’Ibrahim* le rejoignent en France.
Il y a plus de 4 mois qu'ils ont déposé leur demande de visa, après une attente de rendez-vous à 
l'ambassade qui a duré, elle, d'août 2018 à février 2019 !!! La seule réponse actuellement c'est 
"accordez-nous encore un délai de 4 mois pour vous répondre…"

Cela aussi s'appelle l'accueil.
- Sinon qu’il est urgent d’essayer de faire ce qu'on peut pour limiter un tout petit peu les dégâts.
Et les aider à ne pas devenir fous !!!! 
Mais ils ont 1 000 et 1 raisons tant affectives qu'administratives.
Petit exemple : pour montrer les preuves des pressions qu’il a subies, pour l'OFPRA, S. a besoin de 
son ordinateur. Pour qu'il ait son ordinateur, il faut qu'il paye une taxe douanière. Pour payer la 
taxe douanière à l'Etat français, il faut OBLIGATOIREMENT le faire par carte bancaire. Et pour 
avoir une carte bancaire, il faut qu'il ait ….des papiers comme réfugié !!!!!!
Lui qui était professeur de sciences politiques à l'université et dont les cours n'ont pas plu à son 
gouvernement, a comme moyen essentiel de prouver sa situation et les contraintes auxquelles il a 
été soumis, les documents qui sont dans son ordinateur (copie de mails, publications modifiées face 
aux anciennes…) Sans cela il raconte des trucs sans la moindre preuve.
Pour certains ce peut être l'ordinateur la clé de la présentation de preuves auprès de l'OFPRA !!!

Combien de fois j'ai entendu Ibrahim s’énerver face aux demandes de l'ambassade, du ministère de 
l'intérieur et, avant, de la CNDA et me dire "ils croient que je voulais venir en France et que j'ai 
préparé des documents pour eux!" 
Trouver des photos quand tu as perdu ton portable plusieurs fois, « c'est galère».

En fait, ce qu'on évalue, ici, avec les "migrants, réfugiés…" c'est leur capacité à sauter les 
obstacles et à tenir le marathon pendant le temps de la demande d’asile et après…S'ils y 
arrivent, ils "méritent" peut-être d'être en France.

- Ce qu'ils ont traversé et ce qu'ils doivent encaisser ensuite devrait suffire à leur donner droit à un 
titre de séjour sinon au statut de réfugié ! 
- Question d'interprétation… En principe, quand ils sont en Europe, et particulièrement en France, 
ils sont "arrivés". Au moins en sécurité, au moins s'ils ne veulent pas absolument aller en GB.

Un sentiment qui me trotte souvent dans la tête, et une certitude aussi : les personnes qui arrivent 
en Europe sont celles qui ont, je crois, le plus de force vitale - au sens propre du terme, puisqu'elles 
ont affronté des dangers mortels, et au sens plus figuré : des gens qui ont refusé de vivre plus près 
de chez eux dans des camps. Qui ont voulu l'autonomie, la liberté, le droit de vivre 
« normalement ». Qui veulent rester maîtres de leur vie.

E.V., bénévole Salam échanges avec Claire Millot

*Le prénom a été changé.



« ARTE journal du mercredi 19 juin 2019 »

RETROUVAILLES AU LIBAN

Durant les vacances de Pâques, mon mari et moi sommes allés au Liban…
Promesse faite il y a 20 ans à la famille de Liliane, une petite fille que nous avions accueillie durant 
la guerre.

Beyrouth a retrouvé sa vie de capitale, bruyante, encombrée de voitures partout.
Les routes ont repris forme, 
Les câbles électriques ressemblent à des toiles d’araignée énormes.

Pour moi, cette ville est très angoissante,
Fragmentée par les confessions religieuses, les origines chiites, sunnites….
La solidarité qui existait entre ces groupes, avant et pendant la guerre, a disparu. 

Ils ont totalement omis la présence de trottoirs et des arbres… c’est fini…
Beaucoup de femmes seules avec petits enfants qui mendient….

On rencontre énormément de très jeunes femmes africaines qui sont des « bonnes » souvent 
maltraitées. C’est comme ça…

Nous, on les voit…  mais là-bas, elles sont invisibles et c’est facile à comprendre : un million de 
réfugiés quand on est 4 millions…

Au détour de nos visites dans les campagnes qui sont belles, des camps de réfugiés, le Basroch, avec 
des paraboles et des voitures. Les enfants sont livrés à eux mêmes. Pour moi, c’était le camp avant 
la Linière.

Accueil merveilleux, trop…

Après Beyrouth, quelques jours à Chypre. C’est l’Europe avec des projets chinois totalement 
déments… et des très très nombreux gosses et jeunes Africains qui attendent… un bateau… qui sont 
bloqués là bas. Ils déambulent toute la journée. 

Les problèmes ressurgissent partout. 

Marie Simar



AMPUTÉS

Parfois je vous vois comme des accidentés de la vie.

Des gens qui ont fait une sortie de route, brutalement, 
face aux attentats, à leur gouvernement, à la corruption
Des gens qui ont fait une sortie de route, moins brutale, 
faute de la capacité de continuer
d’avoir faim, de ne voir aucun avenir, pour eux, pour leurs enfants… 

Une sortie de route qui vous a laissés gravement abîmés
handicapés.
Vous aviez deux bras, deux jambes, un cerveau, 
bien adaptés à votre pays – 
pas toujours assez bien adaptés pour supporter d’y vivre 
dans la peur, la faim, la corruption…

Vous êtes, vous servant de toute votre intelligence, 
de vos deux bras et de vos deux jambes, 
arrivés en Europe, en France…

Vous êtes maintenant amputés d’une partie de vous-mêmes. 

Amputés de vos jambes, de vos bras.
Ils ne suffisent pas pour travailler ici, si vous en avez le droit.
Ils ne vous permettent pas de vous déplacer, puisque vous êtes 
« assignés à résidence » à l’intérieur de nos frontières…

Amputés de vos biens, si vous en aviez.
Ici, vous n’avez même pas ces petits objets qui rendent la vie plus douce…

Amputés de votre famille, de votre pays.
qui, comme un membre disparu continuent de vous faire mal, très mal, souvent
aussi « présents » qu’avant.

Amputés de votre langue
et de vos façons de saisir le monde, 
de votre culture, 
de vos relations au monde et aux autres.
Vous ne pensez pas comme ce nouveau pays
Vous ne parlez pas comme ce nouveau pays

Amputés de la parole de l’autre
et de la confiance.

Chez vous la parole engage, ici seuls les écrits ont une valeur.

Et, comme certains handicapés, vous continuez à vous battre
Vous refusez d’être dépendants, vous forgez des projets, 
vous accrochant au moindre espoir,
passant par des jours très sombres.



Vous vivez et vous vous reconstruisez 
avec ces morceaux de vous qu’il faut assembler autrement,
ces manques qu’il faut compenser – un peu.

Ne pas regarder en arrière… 

E.V. bénévole Salam.

« Photo Henri Kupczyk, le 21 mars dernier,  détail d’une exposition sur les migrations, présentée à l’IEC de Tourcoing».

RESPECT !!!

LE 31 DECEMBRE 2018, 11 HEURES…..???

Et bien sachez que c’était le dernier groupe de jeunes placés par le département qui quittait les 
« containers » et la « Ferme Zanimo » à Coudekerque .
Ils avaient peur des animaux sauvages qui n’étaient que des biches…

Ces six jeunes Africains ne connaissaient pas leur destination ….
Douai, on connaît pas.

23 JUIN 2019….
Je les ai retrouvés en pleine forme.
Tous logés en  appartements,  qui ne sont pas mal du tout.
Autonomes.

Leur école, leur vie dans cette très belle ville leur réussit parfaitement.
Les stages et recherches de contrat s’organisent.
Ils sont très très déterminés. 

«  Nous n’avons pas nos parents pour nous venir en aide, nous devons nous débrouiller. On n’a pas 
le choix et c’est notre choix ». 



J’avais lancé une demande de machine à coudre, une de nos bénévoles a offert à Daouda 
SA MACHINE.

Vous verriez le résultat…..
C’est un artiste. 
Je cherche une surjeteuse maintenant ….

Il va rentrer dans une école avec option couture en bac pro.
C’est le hic car l’école il n’y était jamais allé avant d’arriver en France l’année dernière…
Mais doté d’un énorme courage, j’espère qu’il pourra tenir la route.

On n'arrive pas les mains vides lors d'une invitation. J'avais un panier garni de multiples choses 
dont des fruits… Et une mangue.
"Depuis le départ de notre pays c'est la première fois que j'en mange, ça fait un an… et moi deux 
ans." 
J'apporterai des mangues la prochaine fois. 

Voilà une journée qui fait du bien…
Mais ils peuvent vous donner le nombre de jours avant les 18 ans, c’est leur épée de Damoclès…..  
Nombreux sont ceux qui se retrouvent alors à la rue.

Marie Simar

UNE BELLE RENCONTRE

Mardi 25 juin, en fin de distribution après la cohue, arrive ce jeune qui nous explique timidement 
qu’il est végétarien , qu’il n’a donc pas mangé, mais pas de souci, il y a Mr Auchan…

Sur le coup, on dit oui pour Auchan mais pas très longtemps pour ma part.

Vite, vite, un tour rapide du camion et on réussit à lui faire un paquet garni :
Bananes, des yaourts ….

Il parle un français très correct,
En général, on a l’idée habituelle : parle français donc a fait de la prison 

Et lui, non non !
Ce jeune Kurde a résidé à Pau et à Pau il allait trois fois par semaine à l’école au cours de 
français. 
Eh oui… chacun son parcours 

En Irak, il a travaillé avec des Chinois et a donc appris le mandarin. 
Il parle kurde, anglais, mandarin et français…

Il a fait une demande d’asile : refusée.
Il ne peut plus retourner en Irak.

Recours en cours…

Mais il tente l’Angleterre, malgré son grand souhait de rester en France. 

Voilà une belle rencontre 
Demain on lui fera une assiette à part…..

Marie Simar.



SALAM DANS LE MONDE DES ARTS : UN LIVRE ET UN FILM.

Suite de nos aventures (voir la newsletter de 
mai 2019).

UN ROMAN DONT LES DROITS D’AUTEUR 
SERONT ENTIEREMENT REVERSES A 
SALAM.
"OPALE BLUES" de Jean-Paul Maënhaut, LE 
ROMAN EST EN VENTE.

Merci Jean-Paul !
Une séance de dédicace a eu lieu le 1er juin place 
Jean Bart à Dunkerque. Jean-Paul a eu la 
compagnie  d’une d’entre nous presque jusqu’au 
bout de la journée.

UN FILM : « TANT QUE NOS CŒURS BATTRONT », 
D’ELEONORE DUMAS. LE FILM EST PRIME !

Le film a été projeté à Lille dans le cadre du festival de 
l’Acharnière le samedi 8 juin.
La nouvelle tombe dans la nuit du dimanche au lundi : Le 
film a reçu le premier prix plus le prix spécial du CE 
cheminots du Nord sur la représentation du monde du 
travail.

Bravo et merci Eléonore !

Claire Millot.

Agnès Bartlett

GILETTE PREND SES DISTANCES.

Gillette abandonne le couteau éplucheur et la queue 
de la poêle, à la veille (au sens premier du terme) de 
ses… (mais on ne demande pas son  âge à une 
dame…)
Nous lui avions préparé un petit moment festif d’au 
revoir (pas d’adieu, elle reviendra nous voir…)



Avec par ordre d’entrée en scène :
Des fleurs et de la musique.

Henri lui avait écrit une chanson dont voici le refrain.
Bonne route, Gillette sur le chemin
Bonne route, Gillette vers ton destin
Et merci tout plein (ein)
Pour tant d’années sans frein
Au service de Tous de l’autre et de l’humain.

Un président ( et un discours).

Le reste de la maîtrise descendu de Calais.

Un deuxième discours.



Un cadeau

Un public de tous les âges.

Des gâteaux.

Et beaucoup, beaucoup d’amis.

Claire Millot, photos Henri Kupczyk.



FIN D’UNE ANNEE UNIS-CITE.

Cette année 2018-2019 a été un grand crû.
Les quatre jeunes :
     - Amélia, qui nous  abandonnés en cours d’année après avoir été reçue au concours d’entrée       
       dans la police… Ne ricanez pas, ne vos offusquez pas, nous avons besoin que les forces de          
       l’ordre comptent des gens comme elle, généreux et ouverts, et qui savent ce qui se vit de            
       l’autre côté de la barrière.
      -Armel, Mélina et Paul, qui nous ont accompagnés jusqu’au bout de leur contrat, avec                 
        efficacité, disponibilité, et avec le sourire, venus parfois un samedi ou un jour férié quand ils    
        nous sentaient en manque de bras.

Merci, les jeunes, vous allez nous manquer.
Le 14 juin a eu lieu la cérémonie de clôture de leur année. « Encore un bien beau moment parfois 
émouvant », a écrit Henri.

LEUR PROGRAMME :

LA FOULE S’ETAIT DEPLACEE POUR EUX :

Henri Kupczyk
Henri Kupczyk

Henri Kupczyk

Henri Kupczyk



EUX ET NOUS : 

Henri Kupczyk

Agnès Bartlett

Claire Millot

MERCI

MERCI A LA PAROISSE D’ENSISHEIM (DE 
L’UNION DES EGLISES PROTESTANTES 
D’ALSACE-LORRAINE) 
qui a organisé une collecte pour nos amis de Calais et 
de Grande-Synthe, pendant les mois de mai et juin et 
qui devait envoyer en juillet une équipe pour nous 
aider. En fait, ils sont déjà arrivés dans la nuit du 29 au 
30 juin…  Merci à eux !

MERCI A SAFIA, D’UNE MOSQUEE DE LILLE,
qui est venue deux fois apporter des denrées alimentaires pour nos amis, pendant le Ramadan, 
dont une fois 70 kg de pâtes.



MERCI A PEOPLE IN MOTION, petite association anglaise,
qui nous a apporté une belle réserve de lait et de « Vache qui rit ».

Inès Coutinho

Inès Coutinho

MERCI A NORDINE ET A SON EQUIPE DE ROUBAISIENS
qui sont venus une fois encore avec des dons, le samedi 8 juin, et surtout avec de quoi faire un 
repas pour plus de cinq cents personnes et qui en ont fait avec nous la distribution.

Une cuisse et une contrecuisse de poulet par personne : 
480 barquettes étaient prêtes salle Guérin pour la 
distribution et le reste a ensuite été donné dans nos 
barquettes.
Nos avons terminé avec un repas pris en commun : 

Martine Huyvaert

Martine Huyvaert Martine Huyvaert



MERCI A FLANDRES TERRE SOLIDAIRE DE BAILLEUL,
qui  vient régulièrement le jeudi à Calais et le samedi à Grande-Synthe pour nous donner un coup 
de main,
et qui nous a procuré des petits flacons dans lesquels les jeunes de l’équipe de Nordine ont 
transvasé des litres de gel douche pour éviter le gaspillage.

MERCI A HAMZA DE CHARCUT’HAL,
qui nous a complété nos congélateurs avec de la 
galantine de volaille, jusqu’à ce qu’on ne puisse plus 
les fermer et qui a promis de revenir quand nous 
aurons fait de la place.

Claire Millot

MERCI A CHRISTIAN HOGARD ET A SON EQUIPE DU SECOURS POPULAIRE,
qui , régulièrement tout au long du mois, a complété nos réserves de denrées alimentaires :
       - Le 4 juin :
         « Malgré une situation un peu difficile concernant les ravitaillements avec les Amis du          
        Secours Populaire du Nord, nous nous efforçons de répondre présent pour aider nos Amis     
        de l'association SALAM… qui font un travail extraordinaire pour aider les nombreuses           
        personnes vulnérables qui errent sur le littoral.
         La solidarité et l'amitié entre nos associations est le  gage de notre bonne entente. 
         Amitiés fraternelles, Christian Hogard. »

Le 6 juin :des biscuits et des centaines de boissons

Yolaine Bernard
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Yolaine Bernard



Le 13 juin : une palette de petits desserts à la banane.

Réponse de Christian à mon message de remerciement : 
« Parfait, parfait, chère Amie. Bon courage. »
- Le 18 juin : des soupes, des boissons, des gâteaux…
- Le 30 juin : des boissons et des provisions variées en 
quantité !
Réponse de Christian à mon message de remerciement :
 « Nous savons les combats que vous menez,  il est tout à 
fait normal que l'on vous aide, mes Amis. Amitiés 
fraternelles. Christian »

Claire Millot

MERCI A TADAMOON, nos amis du Mans,
Qui, régulièrement, nous soutiennent de toutes leurs forces (camionnettes de dons et chèques),
Et qui étaient là, de nouveau du 26 au 28 juin, avec un chargement et leurs bras pour aider.

MERCI A MARTINE, 
Qui, de jour en jour, rend le sous-sol de la Salle Guérin plus propre et plus beau. Elle a même 
lessivé le sol (côté légumes) à la javel……. du jamais vu de mémoire de bénévoles sur le versant de 
Grande-Synthe !…

MERCI A L’ENTRAIDE PROTESTANTE ET A L’EPICERIE SOLIDAIRE DE BAILLEUL
qui semaine après semaine, sans exception, sont là pour nous aider.

Claire Millot

DROIT DE REPONSE

Suite au billet d'humeur paru dans la news de mai et intitulé “Distribution”, certaines bénévoles 
qui font la distribution ont souhaité faire des remarques, que je me dois de rapporter, même si 
aucune d'elles n'est à l'origine de ce texte.

- Oui, il arrive que des “migrants” fassent des remarques désobligeantes, voire même insultent des 
bénévoles, mais c'est très rare, cela ne concerne qu'une infime minorité. Nous avons également 
beaucoup de sourires et de remerciements. (Je n'en doutais pas, rassurez-vous).

- Dans la plupart des cas, ceux qui ont fait ce type de réflexion sont des gens qu'elles connaissent, 
des passeurs, qui estiment que, à la distribution comme ailleurs, ils doivent passer avant tout le 
monde.

Ce texte reflétait MON humeur et mon malaise devant des hommes et des femmes démunis et qui 
sont à la “merci” de notre bonne volonté.

E.V. bénévole Salam.



UN MOMENT DE DETENTE POUR TERMINER

JE SAIS MAINTENANT…
..pourquoi je suis allée à Salam aujourd'hui !
Non, ce n'est pas seulement pour vous voir toutes et tous MAIS pour témoigner en faveur du 
liquide vaisselle !
Oui, ce produit du plus beau rose, s'il ne nettoie absolument pas la vaisselle, fait les mains douces, 
c'est génial.
Je ne m'en étais pas bien rendue compte mardi, mais aujourd'hui, avec quelques marmites "un peu 
attachées" j'ai trempé mes mains dans le produit (et dans le vinaigre, mais ce n'est pas cela qui fait 
la peau douce, ça se saurait) et suis émerveillée de la douceur de mes mains.
Alors avis aux amateurs et amatrices.
A racheter …mais pas pour la vaisselle !!!!
E.V. bénévole Salam.

APPEL AUX DONS

DES BESOINS EN BENEVOLES :
L’été et le beau temps apportent de nouveaux amis et emporte les bénévoles.

Dunkerque : 
Nous avons besoin de monde, les lundis, mardis, jeudis et samedis du début de la corvée 
d’épluchage (8 h) à la fin de la vaisselle (entre 14 et 16 h). Entre les deux, nous distribuons le repas.

Appelez Claire au 06 34 62 68 71.

Calais :
Salam continue d’assurer les petits déjeuners tous les matins avec du thé.
Mais nous manquons cruellement de bénévoles, particulièrement de bénévoles avec permis de 
conduire :
RDV à 8 heures au local, 13 rue des Fontinettes).

Appellez Yolaine au 06.83.16.31.61.

DES BESOINS EN ARGENT.
Sans subventions de l’Etat et avec une réduction très importante des subventions des collectivités 
territoriales et locales, nous avons besoin d’argent pour faire durer le travail de l’association :
Entretien des locaux et des camionnettes, carburant, achat des denrées alimentaires qui manquent…

Rendez-vous sur le site de l'association : www.associationsalam.org
rubrique :" Nous soutenir",

ou envoyez tout simplement un chèque à :
Association Salam
Maison Pour Tous
81 bvd Jacquard
62100 Calais.

Vous avez droit à 66% de réduction d’impôts sur ces dons, en liquide par un de nos bénévoles ou par 
chèque à l’ordre de SALAM.

Un grand merci à tous nos généreux donateurs !



DES TENTES !
De démantèlement en démantèlement, les tentes sont enlevées et, sur les deux sites, nous n’arrivons 
plus à les remplacer.
Mobilisez vos réseaux.

Besoins les plus pressants pour les deux sites :
DES COUVERTURES (DUVETS, SACS DE COUCHAGE).
DES BÂCHES ET DES TENTES.

des produits d’hygiène (shampooing, gel douche, déodorant, crème solaire…) en particulier des 
rasoirs, des lingettes pour bébés,
des serviettes de toilette,

des vêtements homme du XS au L : caleçons, caleçons longs et sous-pulls thermolactyl,
chaussettes, pantalons de jogging, jeans, shorts, t-shirts, 
DES CHAUSSURES pour hommes : baskets ou chaussures de randonnées légères (pointures 40 à 46),
des claquettes, casquettes.

des sacs à dos,
des lampes et piles,
des packs d’eau,
des casseroles et poêles,
des sacs (sacs poubelle, sacs congélation, cabas et sacs en plastique)

Pour  Calais :
du lait,
du thé et du sucre, 
des boîtes de sardines et des boîtes de thon,
de la crème de gruyère,
des fruits secs,
des power banks.

Pour déposer vos dons, RDV 13 rue des Fontinettes, et appelez le 06 83 16 31 61.

Pour Grande-Synthe :
du riz, 
du thé, 
des sacs de lentilles, 
des épices.
des conserves (haricots blancs et rouges, tomate sous toutes ses formes : concentré, tomates
pelées, soupe…), 

A nouveau des vêtements d’enfants de zéro à cinq ans (à force d’en avoir d’avance, nous avons tout 
donné !)

Déposez vos dons salle Guérin, rue Alphonse Daudet, derrière l’église St Jacques les lundis, mardis, 
jeudis et samedis de 9 h à 12 h.  



APPEL A COTISATION

Il est encore temps de renouveler votre adhésion !
Le bulletin d’adhésion se trouve sur le site internet .

Si vous n’êtes pas encore adhérent, n’hésitez pas à nous rejoindre.
Que vous soyez bénévole actif ou non, devenir adhérent octroie à l’association la force de
l’union ! Nous étions environ 200 adhérents en 2018, aidez-nous à dépasser ce seuil.

CONTACTEZ NOUS

http://www.associationsalam.org
salamnordpasdecalais@gmail.com
Page Facebook : SALAM Nord/Pas-de-Calais

Association SALAM
Maison Pour Tous
81, boulevard Jacquard
62100 CALAIS

Association SALAM,
Salle Guérin, Quartier St Jacques,
rue Alphonse Daudet,
59760 Grande Synthe. 

http://www.associationsalam.org/
mailto:salamnordpasdecalais@gmail.com

